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Brèves
Journée phare pour la 6e année du partenariat entre 
ACF et le Stade rochelais
Belle vente de billets de tombola au profit d’Action contre la Faim lors du match Stade 
Rochelais-Stade Français samedi 18 février dernier ! Les bénévoles de la délégation 
étaient présents de l’ouverture des portes jusqu’au coup d’envoi pour vendre les billets 
et proposer des drapeaux aux spectateurs. Près de 15000 spectateurs ont ainsi sou-
tenu l’association, drapeaux en mains et ont assisté à une belle victoire des Maritimes, 
toujours en tête du TOP 14 !

Action Contre la Faim

SOS MEDITERRANEE: 80 opérations de sauvetage, 
15 000 personnes sauvées!  
En moins de 15 heures, au cours du mois de mars, l’Aquarius, le navire affrété par SOS 
MEDITERRANEE a effectué 9 opérations de sauvetage ayant permis de porter assistance 
à 946 personnes en danger dont 200 mineurs non accompagnés. Cette association 
européenne et civile de sauvetage en mer méditerranée a été créée par un capitaine 
de marine marchande allemand, Klaus Vogel, et l’humanitaire française Sophie Beau. En 
effet, depuis février 2016, l’Aquarius est positionné dans les eaux internationales, proche 
des eaux libyennes, prêt à intervenir de manière continue et sur la durée en cas de dé-
tresse signalée. Le coût journalier des opérations maritimes s’élève à 11 000 euros. Essen-
tiellement financée par des dons privés, c’est grâce à une forte mobilisation citoyenne et 
à votre soutien que SOS MEDITERRANEE peut effectuer sa mission vitale de sauvetage.

Mercredi 14 juin : le film « Les migrants ne savent pas nager » de Jean-Paul Mari, tourné à bord 
de l’Aquarius sera projeté à La Rochelle dans le cadre de la semaine pour la Paix (cf agenda) 

Alyssia Allen  
Contacts : c.carvin@sosmediterranee.org - www.sosmediterranee.fr

Si la situation des personnes étrangères en France vous touche et vous souhaitez appor-
ter votre aide, n’hésitez pas contacter le Collectif Actions Solidaires actionsolidaires17@
gmail.com ou à vous rendre sur notre site pour découvrir les associations qui œuvrent 
pour les aider.
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Brèves
Ensemble avec les enfants
Après l’organisation d’un thé dînatoire au mois d’octobre 2016 et la participation très 
active à différentes brocantes, les bénévoles de l’association Ensemble avec les enfants  
préparent un séjour à Taroudant au Maroc au mois d’août 2017.

Pendant ce séjour, l’association apportera son aide à son partenaire, la fondation 
Amane pour la protection de l’enfance, en organisant des activités de loisirs pour les 
enfants, des sorties à la plage et à la piscine et en finançant des cours de soutien sco-
laire pour les enfants en difficulté.

http://ensembleaveclesenfants.wordpress.com/ - facebook : ensemble avec les enfants
ensembleaveclesenfants@gmail.com - Tel : 0546441404

Un camp chantier au Togo
C’est parti pour le camp chantier d’été d’Avenir En Héritage au Togo, dans le village de 
Tchékpo. Si vous êtes dynamiques, curieux et dotés d’une envie de partager, venez vivre 
avec nous cette aventure riche de sens !

Mais quel est le programme pour ce camp chantier de 3 semaines me direz-vous ?

Une semaine consacrée à des animations-débats et temps d’échanges entre les jeunes 
sur divers thèmes mais aussi des ateliers de dessin, origami, bricolage, art culinaire, sketch 
/ théâtre et jeux socioéducatifs et sportifs avec les enfants. Puis deux semaines de chan-
tier, dédiées aux reboisements de plusieurs terrains dans la zone de Tchékpo.

Avenir En Héritage organise ce chantier avec son partenaire togolais l’ONG ANGE, 
investi au quotidien dans la réinsertion d’enfants des rues de Lomé (Togo) ou en conflit 
avec la loi.

Plus d’informations : contact@avenirenheritage.com / 09 80 73 54 02
Matthieu Delhaye, directeur d’Avenir En Héritage
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 Burkina Faso

Appui scolaire pour 150 
jeunes défavorisés

Un contexte difficile en périphérie de 
Ouagadougou
En périphérie de Ouagadougou, les quar-
tiers non lotis sont pour la plupart dépourvus 
des services sociaux de base  : centres de 
santé, administrations, écoles, infrastructures 
et routes praticables, points d’eau potable, 
électricité… Dans ces zones où se concentre 
la pauvreté urbaine, l’accès à l’école – même 
gratuite - est inaccessible à de nombreuses 
familles qui ne peuvent financer le moindre 
frais (cantine, uniforme, fournitures…). Face à 
leur enjeu quotidien de survie, la scolarisa-
tion n’est pas une priorité.

Dans ce contexte, favoriser l’accès des 
enfants à l’école constitue une possibilité 
pour ces derniers d’accéder à l’enseigne-
ment et leur donner une chance potentielle 
de sortir de la misère. 

Rendre possible l’accès à l’éducation 
pour les plus pauvres
Le projet est mis en œuvre avec l’asso-
ciation Burkinabé AGIR, spécialisée dans 
l’Accompagnement Familial, qui dispose 
d’une forte présence sur le terrain et d’une 
excellente connaissance des situations fa-
miliales. 

Le projet comprend 3 volets d’action :

Sensibiliser les familles et identifier les 
enfants déscolarisés
AGIR met à profit ses activités d’accompa-
gnement familial pour identifier les enfants 
déscolarisés et les problèmes rencontrés.  Il 
est alors proposé aux familles de scolariser 
les enfants concernés de 3 à 16 ans.

Faciliter l’accès à la scolarisation de 
150 enfants
Les établissements scolaires sont ensuite re-
censés dans les zones concernées, les en-
fants y sont inscrits et dotés de fournitures, 
uniformes... Le programme couvre l’inscrip-
tion au préscolaire (3-6), au primaire (6-12 
ans) et post-primaire (12-15) avec parité 
filles-garçons.  

Suivre la situation scolaire et familiale 
des enfants 
La scolarisation des enfants est suivie tout 
au long de l’année scolaire : contacts avec 
les enseignants (suivi de l’apprentissage 
des enfants) et avec les familles (échanges 
avec les parents, suivi des enfants, iden-
tification des difficultés). En effet,  le suivi 
des enfants est un point capital pour éviter 
l’abandon ou l’échec scolaire des enfants. 

www.agirpourlesenfants.org  
annelaure.mazin@gmail.com

Pour favoriser la scolarisation des plus démunis, la Fondation Agir pour les 
Enfants et son partenaire Burkinabé AGIR mettent en place un Projet d’Appui 
Scolaire pour 150 jeunes de 3 à 16 ans dans trois zones défavorisées en pé-
riphérie de Ouagadougou.



So
lid

aR
oc

he
lle

 - 
n°

18
 - 

m
ai

 2
01

7

6 76 7

Organisée par Amnesty International La 
Rochelle, cette rencontre a vu se succéder 
trois intervenants. Chacun a apporté un 
éclairage complémentaire sur des conflits 
où le poids des entreprises énergétiques 
infléchit souvent les législations. 

Sabine Gagnier, chargée de plaidoyer 
Entreprises et droits humains pour Amnesty 
International, a décrit la lutte des autoch-
tones de Peace River au Canada contre 
un projet de barrage hydroélectrique, 
conduit au mépris des traités ancestraux 
et susceptible d’engloutir des territoires de 
chasse et des sites culturels. Elle a souligné 
l’absence de consultation locale en amont 
du projet, symptomatique de la façon dont 
les Amérindiens se sentent dépossédés de 
leur environnement. 

A sa suite, Tangi Villerbu, historien spé-
cialiste de l’Ouest américain, maître de 
conférences à l’université de La Rochelle, 
a replacé ce sentiment de confiscation 
dans l’histoire des tensions territoriales en-
tre Amérindiens et colons européens. Il a 
retracé la transition qui a vu se succéder, 
aux relations commerciales du début du 
19ème siècle, une colonisation agressive, 

des spoliations assumées et la reléga-
tion des autochtones dans des réserves 
contrôlées par l’État.

Pour finir, James Robideau, Amérindien 
lakota, membre de l’American Indian Mo-
vement, a apporté un témoignage excep-
tionnel de militant. Il a évoqué l’émergence 
des groupes de droits civiques amérin-
diens. Il a rappelé le cas de son cousin 
Leonard Peltier, lui aussi militant et empri-
sonné pour meurtre depuis 1973, sur la 
base d’un procès à l’impartialité contes-
tée. Il a enfin décrit une situation actuelle 
porteuse d’espoir : si d’un côté perdurent 
la répression par le F.B.I. et l’ingérence des 
entreprises dans les Affaires Indiennes, de 
l’autre on assiste à une remobilisation de la 
jeunesse, à travers la redécouverte de la 
culture ancestrale ou l’étude du droit.

Expérience rare que d’entendre la voix 
amérindienne : nous remercions le Musée 
du Nouveau Monde de l’avoir rendue 
possible. 

Elodie Moreels
Groupe Amnesty International La Rochelle

amnesty.larochelle@gmail.com
facebook.com/AILarochelle

Amérindiens
le combat pour 
la terre-mère

Oléoduc de Standing Rock, barrage sur la Peace River... De récents projets 
de construction ont rappelé la lutte incessante que doivent mener les peuples 
autochtones américains pour défendre leur environnement. Le 11 mars dernier, 
une conférence au Musée du Nouveau Monde de La Rochelle faisait entendre 
leur voix.
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Pourquoi une action humaine et désinté-
ressée serait-elle néfaste ? 

On peut prendre l’exemple du volontariat 
en orphelinat. La venue de volontaires 
peut encourager les familles vivant dans 
la pauvreté à envoyer leurs enfants dans 
une institution y voyant une solution pour 
leur donner une meilleure qualité de vie et 
un accès à l’enseignement… alors que les 
recherches ont montré que grandir dans 
une institution a un impact négatif sur la 
santé et le développement d’un enfant. Il 
faut savoir que 80% des enfants vivant 
dans un orphelinat à travers le monde 
ont au moins un parent vivant. De plus, le 
turn-over de volontaires venant pour des 
missions courtes reproduit sans cesse des 
situations d’abandon qui sont nocives au 
développement social de l’enfant, surtout 
en dessous de 3 ans.

Que ce soit au Cambodge, à Bali, au 
Népal, en Haïti… certaines associations 
ont des pratiques très peu reluisantes, voir 
même mafieuses. Originellement le béné-
volat avait comme objectif de répondre 
à des besoins mais tout un nouveau mar-
ché s’est créé autour du volontariat inter-

national. Cela se traduit par une offre de 
missions portée par des entreprises sou-
vent « déguisées en ONG » (ex  : Project 
Abroad, WEP) qui vont mettre en relation 
les associations et les volontaires moyen-
nant un budget très conséquent.

Des solutions existent à travers le monde 
d’une aide à un développement holistique 
et durable de la communauté. Il est pos-
sible d’aider mais il est indispensable de 
penser à l’impact de sa venue. La bonne 
volonté ne suffit pas ! Quelles sont les com-
pétences que je possède qui peuvent servir 
à l’organisation ? Voici une question que 
chacun devrait se poser avant de postuler 
à une mission « humanitaire » afin que la 
venue de nombreux volontaires cesse d’en-
tretenir une logique d’assistanat. 

Pour aller plus loin  : RITIMO propose des 
outils de sensibilisation que vous pouvez 
trouver sur leur site ou auprès de leurs re-
lais locaux.

Sophie PAUGET
__________________________________________________

1 Nom de la campagne lancée par Friends-
International avec le soutien de l’Unicef 

http://www.thinkchildsafe.org/thinkbeforevisiting/

Tourist attractions 

Volontourisme, tourisme humanitaire, tourisme solidaire… Autant de dénomina-
tions pour qualifier un concept en vogue : celui de partir vivre une expérience 
de volontariat généreuse et inoubliable, à la rencontre d’un lointain ailleurs. 
Des vacances qui font du bien au moral et au CV mais qui peuvent avoir des 
impacts désastreux.

Children are not
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Dans de nombreuses villes en France, le 
club Soroptimist International organise un 
salon « Talents de Femmes » destiné à ré-
véler des talents d’artistes et créatrices. 
C’est au salon de Saintes que Mathilde a 
été «  repérée  ». Elle a ensuite participé 
au salon de La Rochelle en 2016 dans le 
cadre des Elles à La Rochelle. 

Depuis cette date, le club Soroptimist sou-
tient financièrement ses projets. Grâce à ce 
soutien, elle a pu participer au défilé de 
mode des lycées professionnels de l’aca-
démie de Paris à la Sorbonne le 28 juin 
2016. Cet événement permet aux élèves 
des 6 lycées de la mode de Paris de tra-
vailler en conditions réelles, dans le cadre 
d’un vrai défilé et en interdisciplinarité.

Ce magnifique défilé a mis en lumière les 
extraordinaires jeunes talents des lycéens 
venus d’établissements du monde entier. 
Sans annonce particulière hors la musique 
d’accompagnement, il était facile de de-
viner l’origine nationale des groupes de 
modèles présentés ; les jeunes créateurs.tri-
ces de ces lycées respectent les plus belles 
lignes des costumes traditionnels de leurs 
pays, les régénèrent, les interprètent pour 

les adapter aux modes contemporaines, 
non sans humour  : interminables manches 
chinoises, assemblages complexes des 
toilettes coréennes, volants valsant des 
jupons espagnols, kimonos sauce man-
gas, chic italien, broderie et cuir de tra-
dition marocaine… Parmi les mannequins 
européens se glissait ici ou là, l’ombre de 
Jeanne Lanvin dans le bleu profond d’une 
cape de soie, de Dior dans un jupon très 
new-look sous une immense capeline, de 
Courrèges dans un découpage de robe 
géométrique. 

La robe de Mathilde a été très applaudie 
et a obtenu le 2e prix du défilé acadé-
mique de la Sorbonne dans la catégo-
rie robe cocktail. Elue coup de cœur du 
public au salon Talents de Femmes 2016, 
Mathilde a exposé ses créations à l’édi-
tion 2017 et se prépare à concourir au 
prochain défilé de la Sorbonne et au 
concours du meilleur ouvrier de France.

Et vive la haute couture des années à ve-
nir ! 

Marie-Christine Gries de La Barbelais,  
représentante du Soroptimist  

International à l’UNESCO

Soutenir les talents
de femmes

L’association Soroptimist de La Rochelle qui soutient les talents de femmes artis-
tes et créatrices, a accompagné l’une d’entre elle, Mathilde Legrand, jusqu’au 
succès à Paris.
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Face à ce constat, le chef Adam Smith a 
créé en 2013, à Leeds (Royaume-Uni), un 
établissement qui ne sert que des plats 
réalisés à partir de denrées destinées à 
être jetées : « The Real Junk Food Project ». 
En s’inspirant de cette idée, plusieurs ha-
bitants de l’agglomération rochelaise ont 
formé un collectif en février 2016 puis créé 
une association en décembre 2016 : Rem-
plir les Ventres Pas les Poubelles (RVPP).

Depuis plus d’un an, RVPP organise une fois 
par mois, une «  popote  » à partir d’ali-
ments récupérés auprès de distributeurs et 
de quelques producteurs ainsi que dans 
des boulangeries. La collecte des inven-
dus est réalisée par des bénévoles le ven-
dredi soir et le samedi matin. L’après-midi, 
des personnes de tous âges et de toutes 
origines se réunissent pour préparer le re-
pas qui sera dégusté le soir par tous ceux 
qui le souhaitent. 

12 événements de ce type ont déjà été 
organisés, ce qui a permis de sauver près 
de 2 tonnes de nourriture des poubelles et 
de remplir plus de 1000 ventres ! Chaque 
« popote » est à la fois un moment convi-
vial et un moyen concret de lutte contre le 
gaspillage alimentaire qui permet de sen-
sibiliser un nombre croissant de personnes. 
Au mois de mars dernier, ce sont 132 repas 
qui ont été servis le même soir ! 

RVPP étend progressivement son champ 
d’actions en intervenant auprès des jeu-
nes générations (collège/lycée) et prépare 
un gros événement pour la fin du mois de 
septembre à La Rochelle, alors surveillez 
vos agendas !

Contacts : rvpp17@gmail.com  
Facebook : Remplir les Ventres pas les poubelles

__________________________________________________
1 Rapport de la FAO. « Pertes et gaspilla-
ges alimentaires dans le monde – Ampleur, 

causes et prévention ». Rome. 2012.

gaspillage alimentaire !
Stop au

Dans le monde, environ 1/3 des aliments destinés à la consommation humaine 
est perdu (entre la production et la transformation) ou gaspillé (entre la dis-
tribution et la consommation). Dans les pays développés ce gaspillage repré-
sente 95 à 115 kg/an/habitant tandis qu’un humain sur neuf souffre de sous-
alimentation… 1
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Ces rencontres sont organisées afin de 
permettre aux élèves d’échanger sur leurs 
découvertes au sein du projet des Navi-
gations patrimoniales, un outil pédagogi-
que d’éducation au service de la sensi-
bilisation environnementale et patrimoniale 
destiné aux scolaires.

Ces sorties en bateau ont pour objectif 
la découverte du patrimoine environne-
mental et historique du littoral charentais 
ainsi que celui de la Basse-Casamance, la 
sensibilisation à la protection de l’environ-
nement marin et au patrimoine culturel, et 
la découverte des métiers et des activi-
tés économiques en lien avec la mer. Elles 
donnent l’opportunité aux élèves de vivre 
une expérience enrichissante sur la mer et 
d’être initiés à la pratique de la naviga-
tion côtière.

Voici les premières nouvelles de Benjamin, 
volontaire en service civique parti ren-
contrer l’équipe enseignante et les élèves 

de l’école d’Oussouye dans le cadre des 
échanges inter-écoles :

« Dans un accueil chaleureux, j’ai rencon-
tré le Directeur de l’école M. Diatta et les 
membres du corps enseignant. Nous avons 
échangé sur notre mission commune d’in-
terculturalité, fortement mise en avant dans 
l’ensemble des valeurs que défend le Club 
pour l’UNESCO de La Rochelle. 

Les instituteurs se sont vus remettre les dif-
férents courriers destinés à leur classe res-
pective et en ont pris connaissance afin de 
les adapter sur leur temps de travail. […].

Et les élèves ont reçu quelques ballons 
pour profiter de leur temps de récréation. 
[…].  C’est tout pour cette fois-ci, les photos 
et nouvelles viendront lors de prochaines 
actions avec l’école. »

Amélie Duquesne
Club pour l’UNESCO de La Rochelle

www.clubunesco-larochelle.fr
Facebook : club pour l’UNESCO de La Rochelle

Dans le cadre du projet « Solidarité Internationale » mis en place par le Club 
pour l’UNESCO et ses partenaires, un premier échange sur Skype a eu lieu le 
lundi 30 janvier 2017 entre les élèves de CM1-CM2 de l’école d’Oussouye 
(Sénégal) et de Raymond Bouchet (La Rochelle).

Solidarité

France-Sénégal
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Une structure associative  : pour com-
mencer en local…  
avec une idée de travailler sur le déve-
loppement des territoires en Nouvelle Aqui-
taine, sur l’itinérance en France et sur la 
coopération en Europe. 

Déclarée en novembre 2016, son objectif 
est de développer son concept pour pren-
dre à terme la forme d’une SCOP « école 
de vie citoyenne  par l’action Artistique 
Culturelle Éducative et le lien social, via 
les outils du numérique et l’exploitation de 
pédagogies innovantes ». 

Une expression solidaire : pour des va-
leurs humanistes…    
avec une volonté de s’inscrire dans le 
cadre de l’Économie Sociale et Solidaire 
et culturel et dans une « déclinaison » du 
mouvement de l’Éducation populaire. 

En priorité sur le genre et la laïcité, s’adres-
sant à plusieurs types de publics, des actions 
ponctuelles et spécifiques prendront la for-
me d’une création/production artistique uti-

lisant tout type de pratiques et disciplines : 
l’audiovisuel, la photographie, le dessin, la 
musique… et/ou d’une action culturelle. 

Une web-série participative  : pour 
l’égalité femmes-hommes…     
avec un clin d’œil à Barbarella et à des 
comics, le récit évolue dans un « fantasti-
que soft » à travers une « Expression Liée à 
la Liberté et à l’Égalité (des Sexes) ». 

Depuis mars, un pilote et la bible de série 
sont en cours d’écriture. Par la suite viendra 
la mise en place d’ateliers, de concours et 
de stages. Il s’agit de « s’amuser sur la forme 
avec des codes, avec des personnages, 
avec des situations… tout en travaillant 
autour sur le fond  », de la fiction au réel.   
« Pour agir sur un comportement et avoir un 
impact… mon personnage relai est Magalyn 
Ravenne, dite Barbar’Elle - la reine de l’éga-
lité ! » conclut son créateur, David Vabre. 

Le Bureau ATAE (À TOUT ART, ETCÉTÉRA !)  
L’ACTION | citoyenne & solidaire | ACE 

05 17 26 33 51 / 06 11 97 94 78
david.vabre@sfr.fr

Eléna Schnitzler-Salotchkaya, la comédienne 

Cultur’e.l.l.e.(s.) :
Action(s) !

À TOUT ART, ETCÉTÉRA  ! s’active pour «  intervenir et mobiliser en Projet 
d’Action Culturelle et de Transmission par l’Éducation  ». Pour que le public 
soit « i.m.P.A.C.T.É. », son ambitieux premier projet est la création d’une web-
série jeunesse/familiale : « BARBAR’E.L.L.E.(S.)© - Queen(s) of Equality ! ». 



So
lid

aR
oc

he
lle

 - 
n°

18
 - 

m
ai

 2
01

7

12 1312 13

Marcel, un volontaire en service ci-
vique venu d’ailleurs !
Marcel, 25 ans, effectue son volontariat au 
sein d’Avenir en Héritage dans le cadre de 
l’échange de réciprocité mis en place par 
l’agence du service civique qui permet à 
un volontaire étranger de faire son service 
civique en France.

Quelques mots sur ton parcours Marcel ?
Je suis né un 16 décembre 1991 à Tchék-
po Dédékpoè un village situé à 56 Km de 
Lomé au Togo. Perdant la boussole, j’ai 
décidé de prendre la direction de l’ONG 
ANGE qui m’avait aidé à trouver un sens à 
ma vie en continuant mes études dans le 
grand lycée de Lomé où j’ai eu mon Bac S. 
Je m’étais dit, ayant la passion du dessin 
et un bon sens d’orientation, il faudrait que 
je fasse de l’architecture ; mais l’école coû-
tant très chère, j’ai décidé de faire Génie 
Civil. J’ai alors eu mon BTS en 2014 et j’ai 
suivi un stage d’un an en 2015 dans une 
entreprise de construction où j’avais dirigé 
trois chantiers en tant que chef chantier.

Passionné par la musique et la danse, 
j’ai été membre de trois groupes musi-
caux au Togo, dont un pour lequel j’étais 
responsable et l’autre chef de chœur. 

Comme je voulais exceller dans ce domai-
ne, j’ai suivi une formation dans la techni-
que de programmation musicale et fait un 
stage de six mois dans un centre culturel 
où j’étais un technicien son.

Pourquoi un service civique ?
Après tout ça, il me restait beaucoup de 
choses à apprendre. Ne sachant pas trop 
quoi faire, j’ai suivi une petite voix : « Mar-
cel, tu n’aimerais pas faire un volontariat à 
Avenir en Héritage ? ». Ça tombait bien mais 
moi qui suis un homme de terrain qui n’a ja-
mais fait de bureau, est-ce que je pouvais 
y arriver ? Après réflexion, je me suis donné 
le courage, « l’impossible n’est pas un être 
humain ». J’ai donc choisi cette direction 
qui aujourd’hui, m’a apporté beaucoup de 
choses. Je me sens heureux et fier.

Quelles sont les missions réalisées lors 
de ton service civique ?
J’ai commencé en participant à la prépa-
ration des Papilles du Monde en 2016 qui 
fut un franc succès. Pendant cet événe-
ment festif et interculturel, j’ai tenu le stand 
Togo. J’ai participé aussi à la préparation 
du Festival Alimenterre où nous avons parlé 
autour d’un film sur les semences en France 
et dans le monde entier.

Voulant partager mes points de vue, j’ai 
participé à des émissions radio sur Radio 
Collège et RCF où nous avons débattu sur 
la problématique de la pauvreté, l’accueil 
en France, et mon point de vue sur l’Euro-
pe. J’ai aussi animé une soirée focus « Qui 
suis-je » qui parlait de la problématique 
sur les enfants de la rue : un film « Elayi » 
de Guillaume Internoscia.

Mes perspectives après service civique ?
J’ai le désir de poursuivre mes études à un 
niveau supérieur dans un autre pays que 
le Togo, si possible, ou en ingénierie du 
son.

Les jeunes en service civique 
Témoignent !
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Joséphine - Avenir En Héritage
Je travaille avec l’association Koryphée 
et le Centre Social de Tasdon Bongraine 
autour du projet «Arbre des partages». 
Cours d’Anglais, Bricolage, Garde d’En-
fants, Cuisine, Jardinage, Musique, Plombe-
rie …. Notre arbre compte de nombreuses 
branches, et vous pouvez y chercher ou 
proposer ce que vous voulez. Libre à vous 
de contacter les personnes qui proposent 
ce qui vous intéresse. Nous facilitons éga-
lement, avec Koryphée, la création d’ate-
liers de toutes sortes selon les envies de 
chacun afin de mobiliser les personnes et 
leur envie d’agir, à travers ce qu’ils aiment. 
Goûters linguistiques pour les enfants, Ate-
liers Coutures, Séances de développement 
personnel, ont déjà été mis en place cette 
année. Des idées, des envies ? N’hésitez 
pas à consulter la base de données des 
échanges pour vous inspirer, et à nous sol-
liciter si vous souhaitez créer un atelier (à 
disposition à Aiôn Bar et au Centre Social).  
Le Pouvoir d’Agir prend aujourd’hui ses ra-
cines dans nos quartiers ! 

Sarah et Clémence - Avenir En Héritage
Afin de casser les préjugés sur les migra-
tions, nous nous sommes engagées sur le 
projet «Au-delà de la carte postale» en 
nous focalisant sur les étudiants interna-
tionaux. A travers des entretiens et récits 
de vie, nous avons pu mettre en lumière 
des parcours souvent oubliés d’individus 
qui quittent leur pays pour en découvrir un 
autre et qui traversent de nombreuses diffi-
cultés. En partenariat avec le Lycée Saint-
Exupéry, nous avons permis à ces étudiants 
de rencontrer la classe de BTS commerce 
international. Nous espérons qu’un parrai-
nage naîtra de ce projet interculturel. Pour 
illustrer l’ensemble de nos initiatives, une 
exposition permettra de retracer le par-
cours de ces étudiants et de sensibiliser 
aux préjugés sur les pays dits «du sud». 
Parce que mieux connaître l’autre, c’est 
le comprendre, découvrons toujours plus 
pour s’enrichir ensemble.

Frederick - Avenir En Héritage
« Le Bonheur comme Projet de Société ». 
On aspire tous au bonheur mais personne 
n’en parle. Quel paradoxe ! Ma mission est 
alors d’inviter chaque individu à reconsi-
dérer sa relation au bonheur.  Cela passe 
par la réalisation de différentes actions : 
comme la conception d’une mallette pé-
dagogique qui permettra d’animer des 
ateliers bonheur, mais aussi par la co-ani-
mation avec mes collègues d’une émission 
radio sur RCF Charente Maritime. Le bon-
heur est abordé à partir d’un angle bien 
précis tel que «Le bonheur dans l’urbanis-
me» ou «Le Bonheur au travail». 

A l’occasion de la Journée Internationale 
du Bonheur le 20 mars dernier, j’ai organisé 
« Le Bonheur à l’Honneur ». Cette soirée a 
permis d’appréhender et d’expérimenter le 
bonheur sous différentes formes : au travers 
d’animations, table ronde, happyritif. Bref, 
autant d’actions qui interpellent chacun 
d’entre nous sur cette question du bon-
heur…

Elise et Florian - Rêve et Réalise 
(Unis Cité)
Notre projet s’intitule «  potageons sur 
l’balcon », le but est de permettre à cha-
cun d’avoir un lien à la Terre même en ville 
dans des quartiers où il y a beaucoup 
d’immeubles. 

Nous animons des ateliers de créations de 
jardinières et jardinage et créons aussi des 
sites de compostage avec les écoles pour 
permettre la réduction des déchets ali-
mentaires. La récupération est une valeur 
importante dans le projet.

Grâce à cette mission, nous avons pu ac-
quérir plus d’autonomie et d’organisation, 
cela nous a apporté plus de confiance 
en nous ! 
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Le format vidéo a nous semblé le meilleur 
moyen de faire passer ce message simple 
et fort qui nous tenait à cœur : « devoir 
d’Humanité ». Un message de tolérance et 
d’accueil envers ceux qui seraient morts, 
torturés ou sérieusement en danger s’ils 
n’avaient pas quitté leur lieu de vie… face 
à des discours et une politique du chiffre.

En Europe, on se désolidarise entre na-
tions, on craint un « appel d’air », on cher-
che à caser les arrivants, on complique les 
démarches, on durcit les critères, on trie 
selon le pays, laissant parfois au seuil de 
la porte des situations personnelles dra-
matiques.

Après avoir rencontré plusieurs réfugiés, 
notamment grâce à l’aide de l’association 
Parler Français, Afghans, Mauritaniens, Vé-
nézuéliens, Ukrainiens... il nous est apparu 
évident de les faire témoigner directement 
dans le film.  Nous ne sommes jamais plus 
saisis par leur histoire que quand eux même 
la racontent. Et faire témoigner, c’est aussi 
montrer que nos vies se ressemblent tou-
tes, nous aurions pu être à cette place, 

forcés à prendre la route (pour certains 
jusqu’à 6000 km quasiment à pied). Pour 
le meilleur et pour le pire.

Nous voulions aussi inclure des citoyens de 
notre ville et transformer le «I welcome» en 
«We welcome» dans une œuvre participa-
tive. C’est ainsi que des passants ont des-
siné une lettre du slogan sur une toile, pour 
ensuite former notre message collectif.

Une expérience humaine inoubliable
Ce qui a véritablement compté pour nous, 
c’était la rencontre de réfugiés dans notre 
ville de La Rochelle. Nous étions favorables 
à l’accueil des réfugiés, mais honnêtement, 
nous ne nous y étions jamais intéressés 
plus que ça, nous ne soupçonnions pas 
leur présence à La Rochelle, ni même qui 
s’occupait d’eux et encore moins comment 
ils étaient pris en charge. C’est cette aven-
ture humaine qui nous a motivés et inspirés 
pour ce projet, ponctuée de rencontres et 
d’échanges intensément humains que nous 
retiendrons encore longtemps !

Le résultat du concours sera connu le 
26 mai prochain sur : www.amnesty.fr

We
Welcome

« I Welcome », un slogan accrocheur, des valeurs partagées, un désir d’Humain. 
C’est ce qui nous a poussé, nous, lycéens rochelais, à participer au concours 
d’Amnesty International pour l’accueil des réfugiés en France. 
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Des chiffres qui annoncent des situations 
humanitaires extrêmement préoccupantes : 

Nigéria : Le conflit opposant les forces de 
sécurité au groupe terroriste Boko Haram 
dans le pays s’est intensifié ces huit derniè-
res années, et affecte aujourd’hui plus de 
17 millions de personnes. La montée de la 
violence et des actes terroristes associée 
à la récession économique, ont engendré 
de grands mouvements de déplacements. 
On compte 4,4 millions de personnes 
menacées par la famine.
Soudan du Sud : L’état de famine a été 
déclaré dans le pays. Depuis 2013, la 
guerre civile, provoquant le déplacement 
de millions de personnes en est la princi-
pale cause. Aujourd’hui 4,9 millions de 
personnes - soit 42 %  de la population 
- ont besoin d’une aide alimentaire de 
toute urgence. 
Somalie : Dans un contexte de conflit armé 
persistant et d’accès difficile aux services 
de base, le pays fait face à une impor-
tante sécheresse, causant une dégrada-
tion alarmante de la situation nutritionnelle 

et alimentaire des populations. 363 000 
enfants souffrent de malnutrition, et près 
de 6,2 millions de personnes – soit 50% de 
la population -  ont besoin d’une assis-
tance humanitaire. En 2011, la famine avait 
décimé près de 250 000 personnes.  

Yemen : Depuis deux ans, le conflit a ag-
gravé la situation humanitaire de ce pays, 
le plus pauvre de la péninsule arabique. 
14,1 millions de Yéménites souffrent 
aujourd’hui d’insécurité alimentaire.
Malgré les risques sécuritaires, les équipes 
d’Action contre la Faim restent mobilisées 
dans ces pays, où elles sont présentes 
depuis plusieurs années et déploient des 
réponses humanitaires d’urgence et de 
prévention. La détection et la prise en 
charge de la malnutrition chez les enfants 
de moins de 5 ans demeurent la priorité 
des actions.

Les dons peuvent être effectués en ligne 
actioncontrelafaim.org ou adressés par 
chèque. 

Action contre la Faim - Corne de l’Afri-
que Libre réponse 11 217 - 75017 Paris

Le Nigéria, la Somalie, le Soudan du Sud et le Yemen connaissent une situation 
d’insécurité alimentaire alarmante. La famine concerne déjà plus de 4 millions de 
personnes au Soudan du Sud et en menace des millions dans les 3 autres pays.

Alerte : 
la famine menace quatre pays 
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Pierre ALARD, nouveau responsable d’an-
tenne et son équipe de bénévoles-passe-
relles, analysent les besoins des associa-
tions et mettent tout en œuvre pour leur 
trouver un bénévole de compétences qui  
apportera son savoir faire et ses conseils 
afin de développer leur projet.

En 2016, c’est 20 missions qui ont été dé-
clenchées pour répondre aux besoins 
de communication, formation, conseil en 
comptabilité, stratégie web, recherche de 
financement. Les associations du 17 qui ont 
pu s’enrichir grâce à ce mode de solidarité 
qu’est le «  bénévolat de compétences  » 
sont : le Collectif d’Actions Solidaires, Unis-
Cité, Radio Collège, le Centre Social de 
Tasdon Bongraine les Minimes, le Secours 
Catholique, les Ailes de la Vie, l’École des 
Parents, la Tête dans les nuages, Femmes 
Pro Solidaires, Cohésion 17 …

Deux bénévoles de Passerelles et compé-
tences ont accompagné le Secours catho-
lique dans la création en août 2016 d’une 
nouvelle association « ATOUT SOLIDAIRE ». 

Cette association portera un ou plusieurs 
chantiers d’insertion dans le domaine de 
la couture. 

A chacun sa solution
P&C MISSION : Vous avez besoin d’aide 
dans un domaine de compétence spécifi-
que (de quelques heures à plusieurs mois) 

P&C MISSION FLASH : Vous souhaitez pro-
fiter d’une compétence offerte par un bé-
névole dans le cadre d’une mission courte 
prédéfinie par ses soins (moins de 3h)

P&C CLIC : Vous avez besoin d’un échan-
ge avec un expert sur une question précise 
(par téléphone en 15/30 minutes)

Découvrez avec nous l’expérience du bé-
névolat de compétences

www.passerellesetcompetences.org   
larochelle@passerellesetcompetences.org

facebook : Passerelles et Com-
pétences La Rochelle

Pierre ALARD  06 77 61 80 38
Patricia BOURLAND 06 13 62 74 06 

Passerelles et
Compétences

facilitateur de solidarité
La rentrée 2016 annonce une poursuite de l’élan pris par l’association Passerel-
les et Compétences qui met le bénévolat et la solidarité au cœur de la société 
depuis 4 années maintenant. 
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Dans le cadre de la semaine de la soli-
darité internationale, Avenir En Héritage 
a organisé le 28 novembre 2016 le Tour 
du Monde des Papilles dans la salle de 
l’Oratoire. 

Véritable succès, ce sont plus de 750 per-
sonnes qui ont répondu présents autour de 
15 stands de cuisines traditionnelles et po-
pulaires. Événement festif et convivial, ce 
fût l’occasion de participer à des activités 
aussi variées que dynamiques. 

L’objectif de cet événement est de : 

- Favoriser les liens entre les Rochelais et 
les ressortissants de tous pays résidant sur 
le territoire de la Communauté d’Agglomé-
ration.           

- Aller à la rencontre des différents stands 

et goûter les spécialités culinaires, c’est 
faire un premier pas pour mieux découvrir 
la richesse et la diversité des différentes 
cultures présentes dans notre ville.          

- Témoigner que la diversité est une riches-
se non un handicap.

- Lutter contre les préjugés : ceux que nous 
avons vis-à-vis des pays des étrangers et 
ceux qu’ils ont sur la France.

Pour ceux qui souhaitent participer à cet 
événement au travers d’un stand ou par-
ticiper en tant que bénévole, contactez 
nous à contact@avenirenheritage.com

Rendez-vous, pour la prochaine édition le 
2 décembre 2017 à la salle de l’Oratoire, 
on vous attend nombreux !

Jean-Christophe, Avenir En Héritage

Valoriser la diversité comme un atout est une valeur centrale de notre association 
au même titre que l’empathie et la volonté de lutter contre notre tendance à la 
classification, au cloisonnement. Focus sur un événement marquant pour l’associa-
tion, Les Papilles du Monde.

Les Escales Culinaires 

facteur de rencontre solidaire, 
d’échanges et d’engagement ! 
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L’apiculture, une formation aux enjeux multiples
Partage Tanzanie, partenaire de France 
Parrainages en Tanzanie, forme pendant 
deux ans, au sein de la ferme-école, des 
jeunes orphelins démunis de la région rural 
de la Kagera aux métiers agricoles. Cette 
année, l’association souhaite proposer une 
nouvelle discipline aux 24 jeunes de 2ème 
année : l’apiculture. Cette profession, in-
novante au niveau local, mêle rentabilité 
économique, préservation de la faune et 
endiguement de l’exode rurale dans les bi-
donvilles. Pour Philippe Krynen, Responsa-
ble de Partage Tanzanie, développer une 
activité apicole « représente une source 
de revenus importante pour ces jeunes ve-
nant d’une région rurale. Sur les marchés, 
le miel se vend deux fois plus cher que la 
viande et est très demandé par les locaux. 
C’est une opportunité pour ces jeunes de 
générer des revenus afin de nourrir leur fa-
mille et être autonomes ». En plus de la 
manne financière générée par l’apiculture, 
cette discipline engage ces jeunes défa-
vorisés « dans une démarche de sauve-
garde des abeilles. Nous les sensibilisons 

ainsi à la protection de leur environnement 
naturel local » ajoute Philippe Krynen. 

Un projet qui pourra voir le jour grâce au finan-
cement participatif 
Le projet a déjà démarré avec l’obtention 
de deux ruches. Cependant Partage Tan-
zanie manquait de ressources pour dé-
velopper l’activité, former les professeurs 
agronomes et proposer une formation de 
qualité à ces jeunes. En tant que partenai-
re principal de Partage Tanzanie, France 
Parrainages a fait appel à la générosité 
du public francophone, via une campa-
gne de crowdfunding, afin de collecter les 
7000 euros nécessaires au financement de 
12 ruches, d’essaims et de matériel pour la 
ferme-école. La formation des professeurs 
agronomes sera assurée par un profes-
sionnel bénévole. Ils seront alors capables 
de former les apiculteurs en devenir. Suite 
à cette campagne, France Parrainages a 
pu réunir 7632 euros. La formation verra le 
jour dans six mois.

Elliot BIHEL - France Parrainages
01 43 90 63 05 

communication@france-parrainages.org

France Parrainages, association humanitaire reconnue d’aide à l’enfance, lan-
çait en février dernier une campagne de crowdfunding via le site de financement 
participatif Ulule, afin de financer la formation de jeunes Tanzaniens orphelins 
au métier d’apiculteur. 

En Tanzanie 
les jeunes seront bientôt 

formés à l’apiculture



18 1918

SolidaR
ochelle - n°18 - m

ai 2017

19

Témoignage d’un étudiant ayant réalisé sa mis-
sion à La Rochelle : Pierre CREPELLE, bénévole 
au CERCLE HANDI ROCHELAIS l’été 2016
Pour moi, Humacité c’est se rendre disponi-
ble pour les autres. Aider pour une cause 
qui ne nous touche pas forcément tous les 
jours. J’ai choisi le Cercle Handi Rochelais, 
une association affiliée à la Fédération 
Française Handi sport qui organise des ac-
tivités de sport ou de compétitions comme 
la voile, la natation ou le football. J’ai  pu 
allier ma passion, la voile, et l’aide à des 
personnes à mobilité réduite. L’association 
accueille des personnes de tout âge, pro-
pose des demi-journées aux EHPAD, des se-
maines de découverte pour les enfants. Un 
souvenir marquant pendant une sortie en 
mer  : une jeune fille autiste, très renfermée 
sur elle-même, s’est mise à sourire immédiate-
ment lorsqu’elle a pris la barre en main. C’est 
génial d’être témoin de ce genre d’événe-
ments. Avoir la chance de vivre cette expé-
rience est une réelle opportunité. 

Témoignage d’une association de solidarité in-
ternationale basée à La Rochelle : Tu Van VU-

COMONT, Présidente, Les Enfants de Duc Son
Notre association ne peut que se réjouir et 
féliciter le Groupe Sup de Co de La Rochelle 
de demander à chaque étudiant de mener 
une mission humanitaire dans le cadre de 
l’école. Pour la quasi majorité d’entre eux, 
l’éloignement du cocon familial et la confron-
tation avec des situations de dénuement 
matériel et de manque de repères familiaux, 
notamment dans un orphelinat comme Duc 
Son, les obligent à se dépasser, à travailler 
en commun avec leurs camarades de mission 
et à s’adapter aux conditions et aux besoins 
de la population locale. 

Le choc des cultures et la confrontation avec 
le dénuement matériel et affectif ne peut que 
leur donner un autre regard sur la vie et leur 
avenir. Il en résulte une expérience enrichis-
sante et une ouverture d’esprit indéniable 
pour tous ces volontaires de l’Humacité.

Si vous voulez recevoir des étudiants dans 
votre association en France ou à l’interna-
tional, contactez :

Sophie PAUGET - Responsable Humacité
05 16 19 63 29 - paugetso@esc-larochelle.fr

Une école engagée
Une école pionnière

Au sein du Groupe Sup de Co La Rochelle, Humacité offre aux étudiants une 
occasion rare de faire évoluer le regard qu’ils portent sur le monde, sur eux et 
sur leur rôle en tant que citoyen. Depuis 2005, plus de 4500 étudiants ont vécu 
une expérience solidaire, citoyenne ou sociale.



9 au 17 juin // La Rochelle et CDA
Semaine pour la Paix 2017

Au programme : conférence, concerts, 
fête, théâtre, challenge de foot... 

Facebook : Semaine pour la Paix La Rochelle

9 juin // La Rochelle
Apéro artisans du Monde 

à 19h, cours Saint Michel
Avec la fanfare solidaire

admlarochelle.com

9 au 11 juin // Périgny
Notes en vert

Festival éco-responsable
www.mondomelodie.com

17 et 18 juin // Aytré
Messidor

Présence d’associations du Collectif  
Actions Solidaires à Messidor

www.aytre.fr

17 juin
La Rochelle
Fête de la 
Saint Jean 

Villeneuve
les Salines

www.collectif-villeneu-
ve.com

17, 18, 19 août // Sablonceaux (17)
Fermes d’avenir tour

1er tour de France dédié à l’agroécologie
fermesdavenir.org

20 au 24 septembre // La Rochelle
Écran vert 

Festival de film éco-citoyen 
www.festivalecranvert.fr

7 au 12 novembre // La Rochelle
Festival des Escales Documentaires 

www.escalesdocumentaires.org

du17 nov au 3 déc // La Rochelle
Festival des Solidarités 

Concert, spectacle, marché solidaire, café 
réparation, projections,...

www.cas17.fr
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Juin à Décembre 2017
AGENDA 


